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LE MUNDE DES ÉTOILES. par dix. Le quotient était la richesse moyenne brillantes qui lui paraissent révéler la présence tèm. solaire. En réalité, suivant la plupart des
de lat région exploréeL. La môme operation, le le vastes misss gazeuses agglomérées. Cepon- astronomes, qui ont étudié la question avant M.

LA voit lAcéTÉ. mème calcul numérique lui donnait un résultal ant, les nébul"uses semblent encore constituer Hnouzeau, ce systèm-, ne serait pas placé au centre
analogue pour la second'î region. Quand ce der-, un système qui serait indépenlant de la Voie dIe l'amas lacté, mais sensiblement rapproché de

Il n'est personne iqui, en jetant les regar.ls au t'ier rsultat était double, triple ou décuple dii lacée. Dans l'hémisphère nord, la région la plus l'un dc ses bords et en dehors de sou plan ; et
ciel, n'ait r..m;rlué au milieu le cute multitu.le premier, il en de!luisait légitimement la consé- riche en nibhuleuses correspondrait plutôt au pîl--l'anneau lacté lui-môme, loin l'être homogène,
l'a-Ires irrdgulièrem'nt dissémines dans l'espa,. luence, qu'à égalité d'étendu", l'une des régions d'un globe d-ont la Voie lactée représenterait parait formé de plusieurs groupes stellaires, où

une immnise zone lumineuse, blichâtre', irrégu- contenait deux fois, trois fois, dix fois plus d'é- l'équateur. Dans 'hiémispîhèresud,la répartitionesi 1on trouverait peut-ètre, non seulement les sys-
lière< qui s'eteild partout d'un bord de Il'horizon à toiles que l'autre. pus confise; cependant, la zone de la plus grande tèmes planétaires à l'instar du nôtre, mais des
l'autre. Cette espèce le cinture, qui a reçu Ile Qu'est-il arriv ? richesse est encore au voisinage du Poisson aus- systèmes solaires subordonnés les uns aux autres,
nom le Voie lact"e, n'est autre chose qu'uie nô. En jaig-ait suivant une perpendiculaire à la tral, représentant le pôle sud du système. L"s commr le sont certaines étoiles associées ; et su-
buleuse résoluble, c'est-à-dire qu si la vue meule, le iiombie moyen d'etoil"s qu'embrassait nbuleuses elliptiques sont disposées de préfé- bordonnés, en outre, à un astre pivotai, agissant
simple n'y voit qu'Une lumière dilfiuse, ie téles. le champ' lu te'lescope était quelquefois d'une rince autour d.s pl-s le la Voie lactée; les né- sur eux comme les noyaux de nébuleuses sur la
cope a lécoivert que ce sont les amas di tSoleils. seul"ment, et il en fallut ouvent igatre successifs, bulp<'ses iriréguliè:'î's. an contraire, sont placées matière qui les constitue. On trouve, en elTet,

Cette blanýiit ceinture avait vivement frappé pour einbrasser trais étoiles. En se rapprochant près tiu bord de la Voie ; les nebuleuses ellip- dans la Voie lactce les groupements les plus di-
les Anciens qui n'avaient aucune idee du Ciel le la Voie lactée, c'est-à-dire en jaugeant dans tiutIes eu paraissent plutôt indép"nlantes. vers: les uns globulaires, les autres diffus, sans
astronomique, et les explications qu'ils ecn avaientt des lirections obliques, ces mêmes aires circu- C- n'est pas d aujourd'hui qu'on remarque les parler ds lacunes inexpliquées dont quelques-
données mairite.nt à pîeiin- ton s'en occup,. laires dle 15" de liantmtre contenaient 300,400, rapports ds étoiles avec la Voie lactée; mais unes ont un aspect étrange, comme celle de la
îbanilius, pote latin, qui vivait vers l tlin du 501) et même 588 etoiles! 1ans la Voie lactée, I1toits les astronomes ne sont pas ralliés à 'idée Croix itu Sud. On les explique, il est vrai, par

règne 'lAuguste, dans son poème sur l'AstroS- Poil ai1piltie à l'ocl.uire en voyait dans le court d'une coordination les constellations par rapport la présence dans ces régions de masses obs':ures
mi, l<crit longuement les consiellations qult'ellî intervall ei'un g<art d'hur' 1l6,000 !!! à un plan unique, conme le veut N, Iouz'au. absorbant la lumière; mais il reste encore à ex-
traverse. Les grandls linensions (le la strate, le la. Le travail le plus réc!nt est celui du P. Secchi. pliquer la présence de pareilles masses en ces

Les mythologtus lui eurent bientôt trouvî' nun mule, se trouvent ainsi accusées, ou, si l'on veut, En relevant les étoiles les plus brillantes de points plutôt qu'ailleurs.
origine. Les uns pretendaient que la Voie lacté-" dessinées sur le lirinmmnt par une condensation chaquel hémisphère, il a vu qu'elles se groupent, Ot disait autrefois que la Voie lactée est un
nItait autre chose lue le chemin des dieux se apparente 'l'î'toiles, patr uin maximum de luimière de la première à la quatrième grait !eur, sur l. anneau oit encore un disque fendu en deux. M.
rendant au pa!is de Jupiter, le mi,titreI li loi- maaiilste, par in iaspect Icté ; entin ce maximum parcours d'une zone (lotnt l'étoile Fornalliaut du tProctor la compare à une espèce le serpient (lu
nerre: d'autres, lue c'est la rotii suivie ptr lhaé- il lu îîière paraitra étre un g rand cercle de lit Poisson austral et l'une les étoiles de la Gran'le se replie sur lui-même, sans cependant fermer le
tot, le lls du oleil, quiii liui coitliii î imprudeiimniit sphlière céeste, puisque la Terre peut être consi Ourse représenteraient les les. Cette zone t'a- cercle, iaissant à la place vide une lacune formant
soit char, roule qu'il aîrtul ta lune lotn gue tr.aine ,'eree coinei le centie de cette sphère, puisque la a r verIse le Tauroetu près d'A'ldebaran ; Orion, I, o sac à charbon ". Mais la slructuitre réelle de la
le cendres, restes de i'Univers qu'il avait embra. strate est utn le ces plans diamtraux, et que tout Gran I Chien, près d Sirius ; la Croix du Sud, le masse stlllaire déjo<ue toutes nos conjectures ; sa
s': d'aulrî.s., que c'etait la région que travers"t plan diamétral lune sphère, tout plan passant Scorpion, près il'Aniarès; la Lyre, près le Wéga, forme réelle est encore inconnue et, suivant ce-
les Aines 'les h"ros al.ant au sjour le l'inmnorta- par son centre, la partage nécessairement en deux Cassiopée, Perse: le Cocher, près de lt Chèvre, laines lignes, nous semblons pénétrer au delà d.'
lité. Enlin. d'autres lisent qu'à lt prière di, parties égales. etc. Les etoiles de li quatrième à la cinquièm.e ses limites; en d'autres points, elle présente les
.Minerve, Junon ayant fait taire un instant sa Ent un point (le son développement, on la voit grandeur en sont aussi très rapprochées en grand profondeurs insondables.
haine pour lHercule, alla mîîème .juilu'à tui lonniiîr se bifurquer et former' tni arc secondaire, qui, nombre ; et cette zone, sats coinciler avec la Mais, notre néhtuleuse est-elle la plus grande
le son lait.: puis, que l'enfant l'ayant mordu.,", ell.. après -tre resté separé de l'arc principal, dans; Voie lactée, n'en est pas très éloignée : même, Cela serait singulier et n'est pas probable. Il est
en laissa tonb"r assez pour former dans le Ciel l'etendtie d'envii'on 12', se confond le nouveau. elle suit, piilant une gran le partie d sa route, plus raisonnable de croire que si les autres nébît.
cette trainee blanchtre qui reçut, à cause 4v iVec lui. Sa largeur s"mble tués inégale : dans; la branclh" supérieure 'le cette voie. En définitive, leuses répanlu-s à travers les Cieux sont si petit's
cela, le nom de l'oie laclée. quelques plans elle nî'excède pas 5: dans d'autres. la zone les étoiles brillantes forine un système comparativement à l'immense éteniue le la Voie

Si nousl passons aux explications plus sé<rieuses cette largeur est de 10' et môme de 16°. Ses partiel bien dlini qui coupe la zone le la Voie lactee, cela tient à ce qu'elles sont situées à (les
des Anciens, nous voyons<il'."'lles ne valent gtèr" 'leux br'anlch';s entre le Serpentaire et Antinoüs: lactée dans un angle très aigu: les deux forma- distances immenses le nous, et puis à ce que
mieux. s'étalent sur plus îde 2' le la siphère. tions se confondent donc en gran.le partie comme nous sommes piacés laits l'intérieutr de celle à

Arnstote defiitlVoitlactoe en terme vagues: En se servant d'nttélescope qui atteigne jus- le constate M. Iouz-eau. laquelle nous appartenons. Il ya des nébuleuses
"C'et. dit-il, tun métore lumineux conteitu 'ians qu'aux ilernières limites de la couche stellaire, le Le 1plitt nombre d'étoil"s brillamnts qui s'éloi- qui soustentent un aigle le 10"; ce qui prouve

la moyenne region du Ciel." iombui'e ils etoilcs contenues dans le champ vi- gnent lie c.ette zone sont cell's du Lion, du letit que la lumière ne l.s traverserait pas en moins
uEnopidès et Mtrodore la croient une trace sut <l du télescope indliquera l'éloiguement des Chien et des Gémeaux ; cell"s-là forment une dtun millier d'années. Elles pourraient être

ineltiçable le la route que le Soleil abnidonna 'dilferentes lutmites de la couche. autre zone bien distincte, qîui, prolongée dans éteintes ou anéanties que nous les verrions encore,
Jadis en se rapprochant du sa marce zodiacale He'rschel ayant jaugé notre nébuleuse, avant l'hémislhèr'e su., où elle englobe la Grue et le tant est grande la distance qui nous en sépare.
actuelle. apprecié sa richesse tdans toutes les directions, a Paon, coupe presque à anîgle dr'oit le cercle pir'- Quelque elfrayante (que soit pour l'imagination

Thýophlraste, ait rapport de .Macrob', pensait lu, di4ti ès cela, en iléduire les dimensions recti- célert. l'immensité le ces espaces, gairdons-nous île croire
lue ce sillon lumineux etait la ligne i- reunion1 lignIies corresponlantes. D'après le tableau qu'il Le plus grand nombre îles petites é.oiles se que nous soyons arrivés aux dernières limites de

des deux pau ties le la sphere c"le te, que leur a donne de ces dim-nsions, oi voit que, sans étre trouve dans la Voie lact"e. Struve avait conclu l'Univers, comme s'il n'y avait rien au delà de ce
auteur aurait soudées après les avoir crèées sepa. sorti du cadre les observations directes, la nébut- le ses r"cherclhes que les étoiles sont il aulant que nos sens et tnos instruments peuvent nous
rément. leuse se trouve cint fois plus étendue dans une plus nombreuses que l'on se rapproche davantage .l'aire apercevoir ; car, qui oserait dire qu'avec des

Enfin, il est parmi les anciens, titi homm, D- diunsion que di lats lautre. Il s'est servi le ces de la Voi", où leur Itensit est miaxinuîa, et qute la instruments plus parfaits encore nous ne décoi-
mocrite, qui a le 'itus appro!hi le la v<rit . car noibres pour donner une coupe et même une densité est miinimaau pôle (le la Voi". Oi trouve vrirons pas le ntouveaux astres, de nouveaux
il avança lue la Voie laite était simplement le ligrite sur trois dimensions, le la vaste nébuleuse aussi beaucoupl ilus l'étoiles lu côté le la Voie mondes ? Lu puissante main (lu Créateur les sema
résultat 'amias .ltoiles ro lresses, vu leur rans laliell' le sytmIne solaire est engloi, de lui corres ond à la constellation île l'Aigle qulte d ins l'espa:e avec prolusion ; il les lit innom-
prodigieuseiilstance, paur qtu'onî pui-se les 'lis- la nébuleuse où notre Soleil ligure comme une du côté qui correspond au Taureau. Entre l"s brables comme les grains desable du désert et des
eertur une à una. Loliiion les Imolernes est insigifi.tte étoil-, et la Terre comme un imper- pôles et l'î'quautueur' titi système, la dIllreice est rivages le l'Océan, comme les gouttes <'eati qui
precisément celle Ilu 1 hilosoph .'Ablère : car le ceptible grain de poussière. (Voir tome I, le grande, pusqu'il y a trente fois plus l'etoiles à forment les vastes mers.
telescope a runlu sensible ce qu'il n'avait fait que Soleil.) l'equateuir dimuts l'hémisihière nord et douze fois Ainsi, les étoiles qui brillent si magnill.piement
soupçonner. Ce qui démontre que ce q(ue nous venons de plus dlais 1'lt"mispîhère sud ; cet que, même, au dans notre Ciel, le Soleil et les planètes, ses lilles,

L'inegal r,-lartitioi des étoiles dans le Ciel oui dire n'a rien 'lexig"re,c'estlue la lumièrequi par-. niveau le ces lacuîne's, le ces viles apparents le qui tournent utour de lui ; celles qlui sans doute
l'espace, est un lhnomènie qui a lieu le sur- court 75,000 lieues à la seconde, -eh bea!- la Voie lactée qu'on a iommas sacs à charbon, lt accomplissent leur révolution autour- les autres
prundre. on en voit d s milierlis ats qu"ltes pour venir d'un des boris de nore nebuleuso à Voie est ecuor pius richie en étoiles que ute le Sulils, que nous nommons étoiles, font partie de
parties, et l'observateur etn voit à peine quielhques. i'exi'émite opposée, emploierait 3,000 anntes. sont ses poles. Ces résultats sont sullisamment la Voie lactée, q(ui n'est elle-nimu qu'unui île ces
unes dans d'iuîtres Mais ce phtl-nomète est en- " Supposons, dit Arago, qi les étoiles le la établis par les travauxi l'H rschel, Bessel, Arge- blancs amas l'î"toiles si nomb'eux dans les pro-
core bien plus saillant laits les diffirentes régions nébuletusec lotit la profondeur est indiquée par le landier, Vico, Boindb. etc. foudeurs 'les Cieux. Tous ces astres ni'occup,nt
traversées par li Voie lactée. Ici, il y a les contour presque circulaire de la Voie lactée, lierschel, il est vrai, considérait l'accumulation dans l'Univers qu'un très petit espace: mais si
p lecs presque viles. et là elles se pr"ssenît accu- soient, eii ni sse, di-tantes les unes des autres 'les étoiles, ait voisinage de hi Voie lactée, conimm- . petit qu'il soit, nulle intelligenc" ici-bas ne le con-
mulees au point le rendre leur détiombrement coim -ne la plus voisine d'entre ell-s l'est du Soleil unt: alasîrenci' résultant le ce que la masse stIl- nitra jamais à fond.
presqum'- tmp'ossible. ot dle lu 'T'e. Dans cue supposition très na- laire était vue, dans c.'tte ilirection, sous tune plus Ce quoie hetuidu nous perrmI<t d'en voit', ce qu'elle

La Voie mlactée a encore tuni autre caractère : turell.', l >plus loignees i ces étoiles seront grande epaisseur: maislui-mèmn" avait abanlotinn nous donne d'en voir ne inous suflit-il ps pour
elle est un grand ce-rcle le la sphère qui fait 1- 500 lois au moins plus distantes de nous que ks ette inlerprétitioui dnrs ses ..rières années, et oui s inspirer la plus haute idec de lt puissancu de
tour entier iu lirnitiii"nu ; et si on prend titi amas plus soisnes. La lumiè're de ces ilernières emi- Struv.'e avait conclu dle aes calculs que, en réalit"' lieu, de ceit" nt'llig-e qui a somnue d.ms es
qutlconque d'ele-, cet amas ne s"ra pas un ployant environ trois ans à nous parvenir, la lu- comm- en apparence, les étoiltus sont plus pres' espaces inîlinis ces astr.'s inaombrables, lui a
grand cercle. Coumime ':e phli-iomèie est très r'e. mière le, plus 'iignho!es ne nous arrivera qu'en sées dans le voisinag'e de lu Voie lactée. trac' a ch tcun la route qu'il doit suivre ; et qui
nacrquable, nous alons lexpliquer avec soin. ,00 ans. Le double il ce nombre, ou, 3,000 Le tort les anciens astonom's avait ôt( de conserve enrie eux u si m'rveilI'uise harmonie !

Otn ne s'est occupe' de la L'urime uie presente la ans, sera le temps employe par un rayon lumi- subordonner l'agen:em-nt du imonde à inotre sys
Voie lact'e lue d tuii- ne centaine dl'anné:s, e neux pour aller dh'ui'u 'les limites le la nébuleuse
voici l'expalicatio à laquelle on s'est arrêt. On a . limite ops-l'a attribu'e à Hersclel, mais il lut rendre à cia- [ants ces rnier.teitmps, M. louzeati, directeur
cun ce lui lui revient. Wright est le premier 'le Iobervatoir'e le Bruxelles, vient de '<jaugerI
hpti l'ait commencée; Kant et Lamlbert s'en occi. lu Voi lactée. comm oi le disait les travaux SUR L.ES
pèrent ensuite :'puis enin Ierchel, 'lui reprit il'Heirschmel sur l'ensemmble l.; la voit, céleste. '_N 'I"
l'examen de la 'lu"stionî et l'expliqua d'une ma- Dans le lpremier volume dfils Nouelles Annales de
ière complète. 'Obserraloire de Bru.relles, olk'rt en sot nom par

Voici le resuante- son travail : M. Faye, dants un-, (des dernières séanceis tcF lde,1 'c AE EE
Supposuns un amass le millions d'étoiles, com- l'Acadéi- 'es ciuinces, (l des choses les plus nE

pris entre 'leux plans parallèles très rapprochés, frappantes est la rep-irésIntationu à grande éclle )1 >
et proiongés à 'inimeises iistauces, formani de la Voie ltctée l'ile de courbes d'égle in- LNO k ELLIO E LR kET DEL LÀAaINTEL\ÏILRGL
comme une couche, une strate, une neule 'le tensit- lumiuineuse. M. FKyc avoue n'avoir pas PANÉG'l{QUES ET SUJETS DIVERS
moulin. Imaginons que cette couche soit parse- eu jusqu'alors une ide bien nette du Jegre de
mée de points lumineux, i'toiles, unil'orméneneit dcoipioition auquî'el est parvenu cet immense PAR
répandus, et supposons que nous soyons placés aitnneau blanchutîre lui lit le tour du Ciel. Màl. M. L'ABBÉ D. A. PATRICE LA ROCHE
dans l'intérieur le la meule: lu'arriverait-il? Si .Houzeau y a dessine trente-trois plaques ou amas
l'on regarde dans la direction de la circonf'rence, lumineuxMi n détachés, Jont il a déterminé avec
l'oeil rencontrira partout une multitudîu il'etoile's, soint la position. En tiappliquant le calcul à leur. FABLE DES MATIERMS
ou dt moins il passera tellement dans leur voisi-- distributioa g,:ométignme sur la spthere céleste, il INSTRtUCTIONS SUtR LES PRINCIPAGES F'TS DE NOTRE-SEIGNEURt.
nage, qu'elles paraitront se toucher. Dans le' est arrive aux conclusions suivantes: Seurmîon potu' l'A veilt.-Sermn pour la fête de Noël.-Soe'noni potir la fête tlesns d'une ppeuniculaire à la meule, le nombre. Eut p umir li'u, la Voi' lactée est en rapsrport l'Éiphnie. Instuction pourm le dimancho le la Septuagésimne. -Sermon pour leîles etoiles visibles sera au contraire comparative- etroit avec lit istribuitioin l"s etoiles, nième les .ourde ^u. emnour latfêtepour la fête de lament plus petit. et precisenient ldans l1 rapport .plus brillales; et, comme cutte courbe forme untati it tt l aqo
de la demi-épaiiisseur aux autres dimensions de la grand cerclu pirsque parfait le !a sîphlère céleste, Pentecôte.-Istrution pour la fête de la sainte Trinité.-Seormon pourt la fête titi
meule. Enfin, dans les directions obliques, il yi c'est une sorte d'éqiateur v"rs leine! les étoiles Saint-Saccemenint.
aura à cet égard un changement brusque, leur les plus brillantes paraissent se concentrer parti- INSTRUCTIONS SUR LES PRINOIPALES 'ÊTES DE LA SAINTE VIERGE.
nombre deviendra plus considerable que dans le culièrenent, tout aussi ben que les étoiles télesco- Sermôm pour-laftodo l'immacue-Conception -Sermon pour la Nativité de lasecond cas, mais moins qiue 'hans le premier. piques, chise dejà démontree par Struve. Sainte oir e Sermla one [a tkeea reation decla saite iere--Srmo
L'expérience, l'<obseirvation conduisent-elles vrai- Il y a donc un lan el'însemlble dans l'Univers.;siite Vieuge.Set-mon pont- la tte (le latP'ésentation d'e la sinte Vierge.-So'mon
rment à ce r':sultat? Or, bien que la constitution du système salaire pour' lu fête do l Visitttioni e la sainte Viere.-Instruction pour la fête (le la Pai-

Oui! niaitt amucuuenurapplort aie ce plan <'ensemnîble, ni licttioi de lit sainte Vierge.-Somona m i ipour la fête le l'Assomption. -Instruction pour>
ersche a exécuté seul et en peu d'années,; pour ses mouvenints intérieurs, ni pour Sa trans- la tte du Rosie.-Istrution sur les prdrogatives de Matio.-Consdquenco de l'[m-

pour vériier cette thmoniun travail conidé'ratble. m lation géntrale, cependant il faut notuer cett par- ima
La méthode qu'il a suivie a acqîuîis, par ses résul- ticularite frappante tque, suivant M. Hîouzeaua.pour iinilieparliito da M è'o do
tats, une grande célébrité. Elle était -l'ailleurs i notre monde solaire est situé exactement, ou du Dieu. - Somilfrances de Marie.
très simple, et consistait, suivant l'expression luit- i moins à vingt inirutls près, dans ce plan, et pro- PANÉGYRIQUES ET SUJETS DIVERS.
toresque le l'illustre auteur, à jauger les cieux 1 hablement près de son centre. C'est là un fait Panégyrique do saint Pierre, apôtre.-Soermon pour la fête de sainte Murie-Made-
(gaing me llearets). nouveau. . loine,-Pandig-gyique de saint Julien. Instruction sur lt dévotion aux saints Anges.

our détermminer en étoiles les richesses compa- On a longtemps confondu la Voie lactee avec -Sermon pour la fête <la la Toiussaint.-Panégyr'iquo de saint Martin, patron duratives moyennes le leux régions quelconque5 les nébtuleuses, et plusieurs croient encore quelle .Pî..
dlu irmament, le grand astronomo se servit d'un n'est qu'une agglomération de nébuleuses. De diocèse.-Pangyrique de saint Jean l'évangéliste.-Premièo instruction sur la
télescope dont le champ embrassait un cercle de l'ait, beaucoup de régions galactiques sont positi- 1 prière, sa nécessité.-Deuxièmo instruction sut' la prière, ses qualités.-Abus des
quinze minutes (l5" IC diamètre, c'est-à-dire une vement des nébuleuses; mais la nature gazettuselg-âct.-Soroon sur lp .n sut la danse.--Instruction sur le jeûne.-Ins-
surface tugale au qluart du Soleil. Vers le milieu de< celles-ci et la structure stellaire <ela Voie ne truction sur' le Jubilé.- Instrutction surî les Rfogations.-Discourîs pour utn jour do
dî. la première de ces regions, il comptait succes- i comportent pis 'li comparaison, au moins gene rmir communion,-Avant la communion.--Iistutction pour la rénovation doessivement le nombre l'étoiles renlermees dans dix raie et rigoureuse. D)ans beaucoup le urégionsPîîmîýiîo
champs contigus, ou dlu moins très mrapprorch"s. tbrillantes dle la Viu lactée examinées au micros-1 voeux du baptême au jotur dec la prtemiêlro commuinion.g
1l adiditionnaut ces nombras et divisait la summne cape, le 1'. Scchi a rencontîré 'les irauces de lignes N. B.-Nous donnerîons bientôt tun oxtrait do cet inttér'essatnt ouvr'age.


